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wol. 8 SU ’ en 
EAMAER 3 Juillet. 
Skrêtòs dos-8-e-20 juin dernier, le roi a ordonné de 
e henorable:soit faite, par la-publication d'un ordre du. 
ol IM Helle coirduitw qu'ont tenue kes officiers ci-dessous 
dans 17 ‘expúdition contre les piraten: aux Indes-Orien- 


Hollande- wéridioaale a ouvert la' setten Be et de, cèrtë pro- d' Argovie, ayant pour but de retirer u u Valais sitgouat main da 
vince. Á cette oegasion, M. le gouverneur 8 ind ui dis- | diète, jusqu'à ce que l'ancien état des chases y ls: : 
vôurs de’ citéönstdred: Ensuite il a'elë distid Weide de Pet- Sehwytz rappelié à cette oecasión le prénódent qu oe Ni 
pbsò de Ik Sifwatiön ‘h Province. vpe spRas dels 7 | 1888 où le vorort qui se trouvait platanen 
“Benkáin fetoiiidiPdes Eteits-Provinciagx sleepi: deTstec- voulait:empêcher les députés de Sétrwyie me hadörae dos baïdhe:. 
tion des membres des Etats-Genóraus nk Kommplaceriteen des | nettes d'entrer dans da salie des sêanees de Ja:diëte, Nenfchsktel: 
mèibees 'soetarit. getteanniée. A 2 dödlare que le Valais a bien mórité du pays en. réprämmat: lacéer; 
= … | volke. En alant an-vote, aagnel Tessin be. prend uctmogerk, sin 

Nous ddanen, RE Tes momiiaasious pr abi aux j canton ef demi se déclare puunl'ezehision du Valais, ; 
Etats-Provinciaax- nouveltement élde p pour WeSGON aotüaejle, se ne vote que pour une seule adiiisston. Vaud êt: Tebéin expli- 
Pour la dis de Hollande- -Sehfen wt sherng 1 MW: H. | quont les motifs qui tes-ant engagés'à demander cette diète ex». 


van. The | ala” Vve vaarde pepper Dee gesertd Genère. heh red tes: motifs gei Lont pd 


dela älmüibes fen are arne TRG pepe Mainteg lanjannds en: Jarperwóe de delinehder hee diète estraoidinaikel 
‚|: Pour la province de Gueldre : M. lê baron de. Randvrgok Uri, Schivytz et: Untèr walt grótedravqueile canton du Yalkisl 
| van Rossum, en remplacement deM: te baron van Eek, dètédé. iaagi contre lesrebelles d'une: tiianddre plrfiúitemens Jagd, el 
vrg. das sonvalles positives. relativerient à à la santé En Pour la province de Hollande-Méridionale : M. M.-A. vah | repoussent toute intervention et mêmetoute: in vitbisou mcreese 
tJa-gramde-duchesse Alexandra. Les. n°: de la Gazette der Linden, óchreyin de ta:vitle.de Dordrecht en remplacement | au Valais, qui était parfaitement dans. nes draste, Glaoli-muots 
slede Prusse et de la Gasètte de Hanovre qui nous sont | de M. P. Repelaer van Spykenisse, décédë et M. D. J. Byleveld, | prononce pas sur Ja question d'intervention, mats soatient 
smjpurd'hui,contiennent. fie cofkespondarice de Kiel président du-tribumal d'arrdÁdisdeinent ‘dt mentbre du conseil | l'ordre public et constitutiennel a été: troublé dáng le Viajaad/ 
5 juin, dont nons. faisons suivre fa traduction :. commiunalde La Huye, ew remplacstinent de ML. JG, Faber: wan | On ne sait pas encore quel est l'état dece pays. Únecomuiieshos 
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tenans de marine, 2° elme Jd. P. ë Multer, P. Toa- 
WEN. P. Arkenbdut Schokker, P: ‘Bloys van Treslong 
UNE, Boys et J. A, Mantendám, et les lieutenans du 3° 
5E ds Blend ie K: Welzelaaret G, Willemsen, et les 2° 

1 osmier ‚et t.M‚J: Th. van Gogh, et H. van 
















































ve Kiel, juin: zt Weak, nommé eee aen glenn En | nommée pár. la :diète devrait faire une ien ee adrcksen am 
RN ; touchant Ì té de- Pour la provincede Zélande Snyder,’ membre du rapport à l'assemblóe. Bres adt Eibert. a 
d gein (manrelie geon ngen to EES N g.[ conseil communal de Veere, en.rempläcement de M. J.L. A. | -— A la datedu 27 juin, tai didten’ axait pas èncore pride óns 


Jaeobze, dómiss'onnaire et M; van der Meer Mohr, bourgmestre | solution sur les gaestioris qui:tai sont aouimisou C'est done àtore 
‚de Ia ville de Goes, en templäcdinent. de M. J. Vetschuor- van ‚qe des journanx ont annoncé qüe,: dans.le: séance du :26, opte; 
Nisse, décédé. v était pegnoncse pour! 4’ intervenitiou: danetes. äffdtres ehm 


s:Frädéric de Hesse ,:dint:plus rassurantes.:M. le 
destsar Bang, appelè.en ®onsultation de Copenhague | : 
epshaurg, s'est déelará d'accord , quant au traiternent 





ie de cette ville. C dant}. --Pour. la province d Utrecht : ú. M.van Geuns, membre du tse Henne 
paden vdbh len meden Ent ‘chseil communal de la ville d’ Utrecht et J. Hinlopen échevin |: Neuvelles des. Etats-Unis. AGED eet, 
 marzóe ne, opeen.” | decette ville en remplacement de M. MR. van ‘der. KOR et |. - Les nouvelles de New-York vont jasqu'au 15: j joie, nrd das 


J.C. J. van der Meulen van Maarssenbroek, décódós:. …… …: 
ij Pour la province de Frise : M.C. Harmens, emirs du con- [nne majorité de 35 voix contre: 6: le: raitbolaimerten di 
seil communal de Harlingne, en remplacement. de M. DC. | Tetas, cette dècision:a pradait une vive agitation:aps Etats- 
‘Eylstra, déeèdé, et M. A. H. Tromp, négoeiantà Wondsend, en | Unis. Le prósident en a appelé. au: peapteet à la oktanrhpedes 
Yemprant de 84 millions, c'est que parmi: Wesaouserip-.| remplacement de.M. G, A; van Nauta. reprósentans dans un message dans teguel il expose clairemeng 
Ï se trouve un certain nomnbre.de capitf Wists Wedltandais, | Pour la province de. Groningue :M. A Modderraan, proen- he nergiquement, dit le New- Fork: Hävald; Â'utilit et te nócase — 
ole.poids de grasaps |.reur près la cour provinciale de-justiee.de Groningue, « en rem- | sité dé vette mesure. En rapportant l'effet produit par le vasdm 
pen tre Me nes nn de Ml. Bora, Siegemaa, dóeéde. de … | Sénat parini le peuples; ce jourrmaldit qu'il a sòhleré ainasedbe. 
a mj ‘Pah&rit,un marmure qui-présngent la: tompête:-Ea sessicndemai 
Le réfórendaire, chargé, de | ie direction. des pamtpsen: “eette sé tekitter let7; He abn le prósident deva 
ville, porte à la conjnaissariee dú public que, par & e “ian chân- f une stasi: ‘ektraordinaire. pour:le mais det septembre afer de 


gement de départ des canvois du chemin de, fer; à partir dece friettre de nditveág et, disoseieri la: questien. dus Temgs, aient 
jour les Jettres non affranchies, en destination. pour Leide, Har- Felection de präsidedt, «vou Ee nie ikstabs asnttnbtare ob , 


Comme nous l'dvons andancó. hier, Te Sónat-e 






st an n fait Een remarque qui 35 RE la geen 

















Ê Top ne En rie pais, hi kochi Gené: 
Batyyao de'Belgique. figurent en première: ligne. La 
ate a sdúscrit dix amillions de franes,Si nous | 





















bien informés, la Binque.de Belgiguê doit avoir pris lem et Amsterdam , peuvént être mises à la ste jasqu'à midi | —- Eurambemeteihe, ik-â-dposd sore bwasewerdirkeriinmberetei- 
vais 8 moins un quart, les lettres affranchies jusgdfà medi,” ta cor- | tes les. ite retatives wite dé iasians ape onden line à eget 

heh us oonsidórable. » ‘respondance non affranchie pour Delft ke rdt, jäsca’ à Pr ev lagouverinersitietenigkne soe Beinn mt fa “tar, 

va :adroaste, de Berlin, le 22: juin, à a deux heures et demie, et les affranchrissegrons peûrötit ‘se |“ Le langagëde M. Tyleribev viös-ferme: Bélon In Gee 
Wkuvernement anglais et le cabinet des faire jusqu’ àl Eenes de l'après-midi. sdnoe étrángère'n'a le'droit de s’tmmisoer. dane armed era 
hés d'accord de’ protester en comntun et rieures de la république. Le Texaset In fédératien sutsls mint 
eurs moyens à toùtà intervention en Tur. ‘Parlement britaanique. engagês dans cette question ; le Mexique môme n'a rien à y voir. 


gn ‘elle vint. … 

\ pre obsérver que les conwedikoas? con= 
e nous remarqgans depinis quelque temps, dans les 
8 rapports d'Orient, nous ont. Appris à accueillie 
s&serve toutes les aaadrl1öhde verte nature. 


DSRORdanpe adressée de Londrés à. la: Gazette Uni- 









5 cükiBRE'DES comMenes, — Séance du 28 jwin. 


Le docteur Bowring a demandé si le gouvernement a été pró- 
venu de, intention nouvelle du Zollverein de grever d’un droit 
plus élevó le fer anglais, et notamment le fer en gueuse. 

Á cette question, sir Robert Peel a réponduque legeuverne- 


Si, pour opêrer la réunion, la eru-devoir recourir à la vaiedes 
traités, c'est dans l'intérêt de son pays. Cependaat, si leCongrès 
jugeait à propos d'employer un autre moyen peur incorpueorke- 
Texas dans la république, il serait tout disposó à l'adopser. Cee: 

dire clairement que pour mener son entreprise à bien, it aukkre- 
ment deS. M. n'a regu’ancunecommanication ree au sujet banda pas même derek la berte éd woegdsdje ave! nes 

res . Maisi te it ee 

e hoeder, a datse da ZI Jin amars van ges | oa goet dont pale honorable membre, Maii rbe de | A a gis diunge qr le diest de om 
RT parleinent Je bill des ‘sucres, qui vient. d'âtmeadoptó, Jvivèrnent d'slever le droit sur le fer. Le gouwbraement de S. M. fait deM. Polk: pour lett tatiididat à la présidence, 4’ élpotfenibe 
en …aaglaik u eu stick en vue de fävoriser: ta 1 














a fait des représentations exprimant son opinton ä cet ógard, et | M. Clay parait asshróe.'Gelpe jrdhnt M. Polk se flattb.de vaines «s- 
ila ôtó bippad: quit ponrrait y avoir augmentation du droit | pérances. Il s'est prondùch en ‘faveur ‘de \"armexien imabsdiate , 
pour nn temps limité, Il serait difficile de geróvoir le rósültat | du Fexas; il demande aussi que la domìrationpolitique & vies : 
des dölibérations qui auront ‘Teu últörieu ts, itya toutlieu | le des Etats-Unis soit sérieuscment établie dans le territobrë' de 
de oroire que. la: esnre, pigjetée rencontrera unèforte oppo- PÔrégon. M. Tylern'a pas perdu ‘tòut espoir d'être nsairitsera 
tition. Ì a: 5 kere dans la prêsidënce. Voilà doné trois tandidatsdur 














hs dea on ona pro- 
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n 1 baron vari Heeökeren’ van Brandsen; | ij quels. les électeurs idee irotonsbe du mois s d'oenebrerpro- 
k afmires de ontine. sr ‘| chain. „bte zet. ne: ii she: KAR 
‚ qu'a eu ieu Vouvertnrs# 9 Brats-Provinciaux: -__-_ Shucerne;Djuin. - — Kei, A'aprònle. Morning Chroniole, le. B al 


Schwytz et Neufchâtel se sont  döclarés contre la proposilion | eiatonse entre les Ktats-Uniset lo Tésas. 16 M, Van-Zà 


tel 1 


/ des provinoes du roganmie, lelie geonerneur de la 
L 4 ab tee: va His dier: B 
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ee an pm de Te 4 pent tsa4: ni dangêrs; proost homie, it faut gets: soiend hfisés ou qu'ils En 


au but; on eóngoit dös’4 ndaca la vigueur. ei maticu hommes 
& an habitués àunò je pareille.'-f Sl se ie 
ie and 3u IF ERR ANT: an Il est inutile de dire maintenant pardúite Se! 
É 05 aaktor 


‘ges Morok aváît abandonnë ce tule dief plietiommenuts a protoasion jet éta 
bg Da : eli entré, comme catéchumène, dans une maisod tdligieusd de 5 Koi | 

bon -PREMJERE PARTIE. zen] 

bt auberge. du ancon. lane, orn ee 












































‚Goliath le Een nemmé (ie avait plas de six ailes si. uae arrange 
était hideux; ses yeux louches se renfongnient eous un fantas. a aai bli ps 
chevelure et sa barbe fauve, épaisse et dane gomme du; els, je k 
traits un araatêre bestialement sauvage; entre ses lergat-úo òiren rarmrées 
de dents reésemblant à des eroca,ál tenait par. uo.goia: ua moroean de. beeuf 
eru pesant dix ou douze livres, trouvant sans doute pdns ‚cammede de porter 
rainst:oette viande; afin de:se servir de ses maine pour, gravir Háabelja, gia 
ee sous son poids. atie 
‘Enfin coigros ek grand corpaaartit tont entier.de la tapas ane 
taureau, à l'étonnante:largeur de sa-poitrine et de” ses ópa hbe nb: 
ses bräs et de ses jambes, on devinait qua ce. géant amet 5 intel en 






ek -quoi, bien et dâment converti, il avait commenêé ses heenhkenrsen noma; 
derive une ménagerie dont on ignorait I* origine. es Re oe “ Ee 

Morok se promenait toujours dans son grenier. “ye CH es 
La nuit était venue. ik 






_ CHAPITRE IL. Loarrivée. nn 
ied Morok, le. dompteur de bêtes, avait seapatiemment ou- 


Les troîs ‚persoines dont it: attendait si i impatiemment Farivée ne 2 parais- corps à Corps avecun ours. … 4 soan aasdlind zu? 
uoarne du grenier quì doúnait sûr’ Ta cour‚de laúberge de | satent pas. * ÏÌ portait un vieux pantalon bleu à bandes rouges, garni i def 
fin, de guetter Farrivée des déux orphelines el du soldat; ne | __ Sa marche devenait de plien plus nerveuseet saccadée. - sorte de casaque ou plutôt de cuirasse:de cuirtrèe-á les 
p remit à.märcher lentement, les bras etóîdées sur sa | Toutà coup il s’arrêta bfustyuethent, penchada tête du côbé dei fänêtre et | ongles tranchans.des.animaunx..……… … ofte eni Besgenj eid igif. 
b:, ,cherchant le moyen d'ezécuter le plan qu’il- avait | écouta. Get homme avait l’oreille fine cous un sauvage, Lorsqu'il fat debout, Galsath desaasts, mna hehe hen sssa tom- 
cupaient sans doute d'une manière pénible, car ses |: '—Lesvoilà!.: s'éerin-t-il. AEN, ber à-terre le. quartier de buf; en. Tjshant oom mannetnblaas oanglan te, avec 
ätres encore que d'habitude. : Et sa prunetle faut biilla d'unej joie disboligaeif: ‘venait de resonnattre le ‘gourmandise. Dn zerbas 


pas d'uù homme’ et d'un’ cheval. - 

Allant dù volet de són Brònier, il Pentrouvrit prudemment, et vit entrer 
dans la cour de l'auberge les deux jenmes | alt à cheval, et le vieuz soldat ant 
‘| 'Teúrservait de guide: EN 

Ennuit'étaït venue, sombre, uuageuse; ungrad- vit faisait veoilter u 
mière des rien le sn) ne rain on peonmnit ces nouveaùx(hôtes; le ra 
signalement donaé à MoroX &taits act; qu ‚ne ouvaits’ tromper,: … $ das, — dit bev men montzielle forceau de £, — Pû,estdatonpezst 
hen de sa proie, il fernfe la; feniêtaak: df d De Lit -e ! | que jota séparéèsa doúr: ipande préférence... hête-ou. house chagwe chaque gaan 

Après avoir encore réfléchi un quart heute; sns dont” vihendcobt-. le. „ga Flandes £ ven. » ni die 
donner ses projets, il se pencha nerd a trappe are a Ketroussankétorsume dee mänches de. aa casage Grit vain aut vantr hees 
“chelle'qui'servaitd'eicalier; eteppöla.: mond vr velsonms lapeeuedsanilong, et tianaá de veinan grumteboomee ls jenee. 


‘Getto espécede. mouse zalt omana molen aaltisabaganss com- 
-mencé par manger de: la: viande opam diod les Lives, moyennant rótribution du 
public. Puis araat pris l’habitade de cette rei tesaúvageet aliiknt son 
Boûthaon iutéròt, il ear de aren de Mbrak „en.dévorant dezant la 
foule, quelques livres deck Drebeu, : 


Ia part.de Ji Mostiet-laspliansaant eibas, voilà eelleida Cainetdo Je- 


rouche,cet homme ne manquait pas d’intelligence; 
A Buve dâns ses exercices, et que ‚paf on adroit 
t& aon récent état de grâce, un langage quelduefois 
Vggpriee ie austère lui avaient tend he: shbite d'i- 
Ons doute en te ait sóuvent dans ses pérógriapiörs. kb 

wnifiatisé avec les he gelegen avant sa conversion, Mórok wótuit fa- 
<Ribérie , il avait été, jeune. © „En effèt, né dans Îe riord de la 
wennes; plus ‘tard, en 1 
















pit 8 hirdië chasséurs d'onrs etste * 
àt:gette profeisfon,pout servi. deguide 
dans les régions pbl laired;irtavoit, 
$84 qifelfjuss vietasitudee de fof-' 






automates dé fer, que te moia- Goliath! UT et ins a : î ie AK vayeniyimmatre? où eat le couperet?, en hun ubnoqerie'j 5: 
eäu, dans Pinitiehsitd deF'em- |. 2-'Mútrrer.. réfondit une voix: augue, A ane Ze E Re ks Rondo optstevolrant des-yeux cet instruméat: ee e a is hu 
ur cés gens, qui. een se liefie tet Bantatid Sf vei | ‘An lieurdesbbädre à cette demande, doprophideipingieurn awapkoie à 


Mè vúllà.… Be viens dé la voiielrid,}wpporla ha viande. 


Las montane de téolisllë teomblë ann tête ommen 
au nivera da L Pliishér. * at oe 7 & 


„aon -acolyte: : Ees ef ZEIACH OD zoe 1eï 
5, iù stb, quand tent heerde maaar vaster ant erin 


û at eht did 
ha ; aus l'aaberge ? 


EM 










deur du neat Ata, börità à M. Usphur, à la date du 17 


Je in 4 der sidat gede: agp serait donné 
Nerhpue: A ile le prdiden t ordonnerait 
que desfärses!des Etats-Unis protéggasgent te Texas coptre l'ate- 
‘ta Uy etrnet: à vópönse à étóf afk atie p 
‘car bi He retgaveps läcopie dans W 
A. Jo ië REN byrier, 1844, M. Ak 
‘tát au Texas, demande.à M. Marpl Duf 
“guivernement,; donner | assurance au Texas que les Etats-Unis 
preWBronel*attiedde d'un allie défensif'du Texas contre le Mexi- 
que, et mettre érta disposition de M. Marphy une force convena- 
ble, le Texas enverra à Washington un ministre chargé de né- 
gokier maa traité d'anriexion. M. Marphy, te jour même, donnera 
T'absurenbe requise, be lendemain M. Jones déclare que les af-; 
fatreesóntsi safisfaisantes, que le président du Texas vaenvoyer | 
M- Henderson: à-Wäshingtan avee: pteins pouvoirs poar traiter 
derllänexion. Suit une lettre de M. Murphy àM. Upsher pour : 
Nimfelrrher desxissuränces qu'il a données : il déclare n'avair; 
pas pw amener le; gouvernement texien à se. rallief cordialement 
‘àla wesure:d’annexion, àl dla venue prochaine du góné- 
‘rak Háindern „et il terming en-disânt:qu'il se rend à Galveston, 
et le prósidefit:du Teas vaà:Houston, de telle mantère qu’ilsse 
renconireront le WM: Ltboritencore à M. Upshur paar V'informer. 
dun ordre seotetign’ à ‘lademaùde duü'président Houston il aen-- 
vowpaucormmeddrd David,:montant le shooner des, Etats-Unis, 
le Misrt,: Horde de sé ireadneë àla Vera-Cruz pour protêger ainsi 
le Texhs:tontre une invasion de la part du Mexique. Le 11 mars, 
Mo Nétgori éerit à Ml, Morpby: ihapplaudit à-son-zêle et il ap- 
prouve.sa oomdwite, mais il:regreita qu'il ait dópassé ses instrac- 
bons: Des iastraetions régulièves. seront données à un officier, 
raajs lestroupes.ne petivent:pas être wises sous les ordresde M. 
On. lengâge dans catté lettre à donner au président du: 
Texasik assivrande que; le gduvermement des Etats-Unis fera tout: 
Gee ál-parruafin;jde prutéger le:Texas, Enfin M.- Calhoun, :à, 
la datedu 11 avril, éerit à MM. Van-Zant et Henderson que le: 
próstdentg donnò des ordres àl'atairal età la marine, avec-in- 
timafion ene pêndant les négociations du:traité d'annexion il. 
juge de: zot devoir dese servir de taus-les moyensea:son pouvoir. 
peut pfotóger le Texas odntrd:toute invasion êtrangòre. Cette 
lettre est da 11 avril. Le traitèa été-eignó le 12 avril. Il n'est 
pas doateux, dòs=lors, qûbfl'aastirande cótitennedans cette der- 
nière lettre du: Lkavril êtaitila condition sine qua non da la si- 


den el 











gaaturedu traité, El n'y acplus au; dossierqu'une notede M‚Mur- | 


pliy awseenêtaire:d: état du Texas. pour expligner Faffaire, 
=etesLesjourhaug ambricains asatrent quededifférend entre le 
baaien ta. Frances ast ;termihg; à |’ amiahlg, 


Erm gien 





3 RA De , 
zb ars ol seu dicken 0 . Raris, der juillet. 
“Limtec dehiteur ronde: sur Ja dotation a produit la 
sensation À Paris. La chambre des députés s'en est 
mp vekdans 1á,sbance du. Her. juillet des interpellatipns très- 
phesntesi.nnt-étó faites au cabinet sur cette pabligation inat= 
tendue, par M, Lherbette, M; Gieizot a répeudu qu'il erqyaitque 
le système de dotation pour la famille royalstaut entière décou- 
lait natdreblement!de:a:lof de-rógence volée par la chambre; et 
pjedartieke du „Moniteur. n'avait dautre but que d'éclairer le 
pays et de préparer le suceès, dev, projets de loi qui devront être 
prièsentés,anx;chamkees à;cp sujet. M. Dupin a répliquê. à:M. 
Garizot aqùë, selon: kati, Ja, pahlicatiou faite au „Moniteur. était à la 
fois-inhonstitttieo bätleiet impolitique, et ida proposé à la-cham- 
hete de passer à bondvadu jour ce qui a. été. adopté. La chambre 
eest: nefusáe-à exprimer ses regrets sur Vaete posé.par le.minis- 
Xôsgauépuirhe: ke Bemandaient M. Lherbette et.l'opposition ‚de 
genre gonnie il en an: ‘elle a. fort mal aansilik cette 
publication. ' …: oc ;, 
Dans sasdance de: Herjuiltet, la, chambre des pairs a. ‘adapté a au 
ast itim par OL dgales blanches contre 46. boules, noires le pro- 
jet de loi sar leschemin de fer de Montpellier à Nîmes. 
incrha bruik de Ia: prochaine ventróade M.de. Montalivet an-mi- Ì 
jistèce-preùd.de In:congistanaes Après la clôture de la session, il 
soulagerait: M…, Pachâtel ‘du, portefeuille de.kintérieur; M. : 
Jaitane Laplagoe. snccèderait an procureur — général de. Ja; 
pige end flalchopes, admis à à fairo valoir sep droits, 
& la-tethamenl or! E : | 
reel ide SainserAnlaire eat arrivé anjperd hei à Paris, où il doit! 
vestar juan’ à.la fin du mois d'août. :LÌ retournera à Landres re 
-eatte épagag afin de faire les.préparatifs nécessaires pour nij 
voyage de Louis- ESD en et bende | 


serie 


ben Des derek 


‚{ EBERT ‘ re 


RR ERN 


tr 


Ed eh be TIK A $ E : 
— Out maître, j e revenais del la 8 boucherie. 

—ltya deur petites filles toontées! sur un ehoval aaa: un Rank om- 

me ik tan des 1mowstachds tes weeoinpag ne. Met le aopen „'Tes-Dtes ont 
werd! fatris… mdì ansi: „le-cduperet.… 

nâì ArrSts-tub, où Pora: fupé-oew weykgeurs " 

vca h'hôtetrêonduitites petites filles ot be: vieux au doed de le geur. B 

vero Barter Des bitinderns put donne sur Ja ohampe? > : NES 

vitus Gui, maître maître, tes: «nr î 
0 Ei evitedrt d'horribles ragiseemens ébranlèrent le grenier et iaterrompiren 


* Goliath. 


- u Per Phdenvoas, -mistberi-tsid; — la faimorehd ces bètes farieuses. Si j je |. 


B seri túgrr..je' foraie comtoeehes: Je n'ai jamais-vu Judas et: Caîn comme 
Bott is hide bowds caers; lesr-cage, à:toút hriser.… Quant à Za Mort,ses 
yeux briltent encore plus qu'à Kord, on Ende deux ohandoelles.. ee Pau- 
rd Morpher de" snot wok EEN 
si vancröle repte ans wear gard aa zöbeormatienì de Goliath. u 
—- Ainsi les j jeunes filles sont logées dans le bâtiment: dn: farid de hieer P: 
olan @discai, mate pour l'amour dwdiebto, lò' coupetet. Bepuis, de;dipart de 
k: Nard) hb-faaut quo je'fasso tant \'oustage jet groet dû retard ànetre‘manger; 
—’ Le vieux bonhomme est-il resté avec les jeunes filles ? desnûnda.Merok. . 
aroGekathe,; eapdfoitde'ce gubmalgeó ses itetances eon maître nesosgedit pas 
“uersberper deb anindenz; stpt Ie poepen aven. enasurpriee eroissante. 
net lia W6ponds-done, brute sas =:-: 
st dare. Joumis brute, j'ai li. folce-des haten, zede: Goliath dun ton bonen, 
DE ren brote srt brute je n’ai pas toujoars bedeisous +: +. 


ee 


arhde! it de-bieup edtresbérevecres perirtoe fi Chie Frépáta Matok. 
raisen phat pa epen le:gdant; e+ 'be-viouz, après &vdir donduit von 
zieht dpdtean ; iLe’eát établi gouate-parohe, 
et, à la clartë terne. It savonne… un homme à maustaches .grisen… 
eykwonder bon idreg oStst:obrame sijk donnais'du milletà-des se- - 


mess. mtd sûnheraebente hdd: épuplgan are mópris. -— Maintenant 
que j'ai répondu, maître, lädssearumni ahfocdufer des. ‘hêètess, puis gherchant 
….gestque chose des yeuz, il ajonta:: «+ aaaimork eat dono:ce tet? 

' tohprêguu voarnent do dilepoe niédithtif be prophöte dit à-Geliath :- 

— Tu ne donneras pas à manger aux bôtes, oe soir. 
PrivirsherdiGefnthusoanpeit phn taat botte idée était. eneffet inonprten: B 
=:sible pour lui. EA 

— Plait-it, roaftreP—dit-il. 

Td te défends de donner à manger aux bêtes, ce sait, 





iden 
[re 













J maiesant réfléchire Puis “'adressant, à Goliath, tovjours plengé da 

‚Fsament profond: …. …- 

— Tu te rappelles où est la maison di bourgmestre, eùi raigtó Re tire | 
et 


id’ 


— Le bruit répandu à Patis -au- u sujet d dtan- nouvel efgage- 


ment qui aurait eu lieu entre les Frangai s et les Marocains n’ a 


REE 


POE 
tE 


Boavellë l'ordre a été donné à Cherbourg, d’ armer mbdiat- 
„ment dgax vaissganx de 120,eanons, „et trois frógates de.60. 
blekri s dif prk eeens et apt sid gren 










marché de Pontivy: 

« L'affairede Pontivy ne s'arrange point. Les fermiers per- 
sistent dans leur dêsertïoif:“Trofs marchés se'sànt passés depuis 
les premiers événemens, et pas une tête de bétail n'y a paru. 
C'est une perte énorme pour le commerce. Comment tout cela 
finira-t-il ? 
‚_» En attendant, Pontivy. rossemble à à une ville assiógée. Ona 
fait venir de Vannes cinq compagnies d'infanterie, on a appelé 
une centaine de gendarmes, et ilest question de mobiliser la gar- 
de nationale. : 

» Lemaire, contre lequel surtont se. ian les regsentimens, 
a failli devenir victime d’ un, guetcapens. Mardi, à cinq heures 
da matin, un individu est allé frapper. à sa.pgste, C'est lui-mê- 


me qui vint ouvrir, ct aassitôt.cet homme, ‚yrmé d'un gras bâ- 


ton, voalut l'en fré apper: Une luttesieugagea sntrenux. Les vai- 


sins survinrent, attirés pac:te bruit, etis’ emparèrent de l'agres- } 


seur, qui fat condditen prison, Ce fait donne lien à mille com- 
mentaires, que nous ne mapponerans point, faute de données 
certaines. …_ : 


(Gn Hitqae. le gonsernentit gepagnol va átablie des buvaux 


à-Londtes ét à Paris: pour 1’ ámission-de nouveaux titres de 3°%/.. 
Ce bruit a fait fléchir avant- hier le 3°/, Enagtol de 2%/o à 
Londres. 


iv es 


‘des situations, et dent andenel réalisées. nnn 
‘trimestre: Br oreert NÍ ohseama sbar ve et 
hi 8 Ie; — BILAN: DE LA: neen & 
ntt eni zake ee: *: fest te, ee 
Actif. mcd Caisse. 259,261, 384 90 5 
2e Escomptes et prêts. voe 1 0 ‚704 59 
3 Comptoirs:is.a server 61, ál 089 54 
he Reel oets publics e et- /503,907,014 03 
FÓSEPVES,…anonovonso venervesenen 64,225, 064 60 
5e Objets divers: ;„………..…. 72, 790 40 
Passif. — ke Cirenlation, 
non compriseelledes compt. 
"2e Comptes conrans ……… 


te ES 
ï AAT 
E OUR Lee 


ef ee! 


282,972.828 35). 5 
163.389,990 679502,907,014 03. 


3° Capital et ròserves.… … 81,900,000 » 
je Hees deon OE s644, 200. Ot) 
82. HOYENNE De SITUATION. 
je Caisse... woorvenkenkeeresrisst _274,026,700- » 
‚ 2° Escomptes et prêts’ 83,410, 000, » . 
3e Comptóirs senen … 34,777, 060“ A 
he Cireutation… EN “959, 793, 600’ #5 | 


De Comptes couraris…… 154,865, 000 dn 

. … EE + OPÉRATIÓNS mêAïrstas. n 
ie Baele ët prêts... 274, 392, 991 58 
2° Mouyement des comp- 

tes COUFANS… gerne teerneres 24 55, 7ö, 201 Ie, 
3° Mouvement gende! des 

CAÏSSOS aero venone neen. 


me 


€ sertifié : Lec gouverseur de la banque, 
tens eu … Comte n'Araour.. 


Ar 





aen 'Chreniqyae jedietaire. Hd 


nauz les bizárres ‘ineidens dui bht margte. le commefieément 


de l'audiegce dd dimanche 30 jin: elk 

Les Eébalts de dette mystérieuse áffaire, qut 'se sont ve au-delà des || 
| prévisions de la dour, approchent enfin: de leur terme. C'est aujourd'hui que 
les plaiâoiries. doivent. eommenfcer : aussi , jamais Paflluencen’a , été s). consi 
dérable; de monmelles: mennen de} de précautions avaient été prises : en vain toutes 
les grilles du palais aboutissant à la caur ‘ d'assises ont été fermées; vers sìx 
heures du matin, èlfés sant assiégées pat ahe multitude'de dares et d’asocate 
en tóbé, une còntigne sévère. en interdit Pouvertúre. Le €bnaierge de Ia cour 
à. qui cette econsigne est donnée jour. lagrille del’entrée de MM. les Jurés, ré- 
siste avec peine aux gollicitations qui tui sont, adregsées. Enfin, uu inctderft 
imprévu vient le ‘tirer d’embarras. L’impatiënce de ‘fa foule est telle) qu’avec 
T'aïde d'un sergént de ville, quì dans le zèle brùtat qu’il met à se rendre à son 
poste, secoue fartement la grille, la serrure saute violemment et laisse le pas 
sage libre, à la grande satisfaction du Concierge,qut se trouve ainsi, par force 
ie hink lihéré d'une consigne gu’il mense trouver fort difficile — Du 


prée, ale WU LOER dl 
Xh Ge, a Eede Mor geceelairf- dE 


veins: de trois heures hk 


nrd Bed ur 


— Obéis…, et taitstoit eh toet euatut 

les tes farieuses! Et moi use heet fries 
wr Tant mieux! ne Breeden 0 meis eed 
— Enragées !… dn Ee ter Ree 
— Tant raieux! EEN 
— Comment, tant mieux? ‚…Maie…. EN Arte 
— Âasez. Bs 
je zene epenle poneerde u ii atie, Pon) … aal 
—_— aange 
— Je né mangs jamais gans mes bêtes..… ni elles sans MOÏ,ee 1; 


hen 


Ì 


er ere 





Pvc Je té rópète que situ as le malheur de donnerà manger uz bilan. je te, | 


chasse… ENNE IN NAH 
Goliath Stentendre un grognement sourd, 

euteguadant.te propbòte-d’unais.à, la ois skupófait et‚cpuriauaêr … we: 
Morok, ces ordres donnés, marchaiten long ex eu large, dana, a maseeien, 


RENEE EE on TE 


an st EH zat: vn Nlnende eest vann ib oede garant vi Bld 


pear permis, et dontla femme seal end gebe ne Ë un cha 
Hr Oy 3 rror en Zaister ne oe: ' 
Répondit brutalamont le géant,… versn dn) di u L ie zh Ei: 
_ _— Te vas aller demander à sa servande si je peur turonür de teoaser 
le bontgmeatresde boa. matia. sit oes EER on Bern en 
: zr Popnquei faire 2, ta obey: pre nalaarr ve ze ton 
=— J'aurai peut-être quelques chose Aimpostent LN bei vibe aa 
cas, dis-luique je te prie de ne pas sortir avant de m'avoir vu. : 

— Bon.… maisles bötes.. je ne peuanas. deor, donner. à. map ger prank: 
chez le bourgmestre P … Seulement à fa panthère de Java... c'eat.le, pl 
mée… Voyons, saaître seulement à Ja.Mpré ale, ag 
paer lsi:faina manger ain, smoiet Judas nous aftendrond: 70 el 
se, C'est surtout à la panthére que je te ‘défends de. Honen, manger. 
Oui, à etle… encore moins qu’à toute antre… 

— Par les cornes. du diable ! 


: lordi RATP3;.C ’élaien des valeurs. t cl he Di Á 
mm be Moniteur du Ler-.juitlet, publie. le bilan. de, la iaonne de. N neben t Enk ee a 


‘France au 25 juin, 1844 (matin) avec. l'énouné: dela. mayenne. ï 
ant le deuxiè ème! jselet et rappelle que c'est à la Tering ‘&e beldernier, arrètée.la premië 











Nous roprdiiûtie: cidessous’, d° après lá Gasetté, des Tribe | ï 





Goliath de te sépondit rien, buriik ses geux monalies dane grandeur démesu-: 


vrerNofpus. manger. grand notre; viande en, quand notre: esaupsr ent déjà en 
S'écria Goliathavec une stupeor cròissante. | $ bt vod 


ve Nfaäs‘vorts vaulez deno,qu! “larrive.nn: malbaar joe salir. u heim verendre 


San; 


qui t'empêche? ton souper est prêt, puisqne tu ee angen: eru. dl 


gsi raugue que gelui dean ours, 


ne un rt: R 


zende" 
us ntt 
prendsoi qu'uae bouc E 


— sécria Goliath, —qu'est-ce que vous Aver 

























































































câté de entrée des témoins , les avocats se pressent den Hesië £ hef 
Rn: nge d'entre eux sont pd re per des sergens tr ville; E fj en 
Tes 5 eronder : an ede robe 
au heter de ordre des plaintes sur les voies de fait dont que 
lentre ai Ee ygir été victimes de la part desergenis de ville. L 
dead. vóes Aux daïmés sont ins 
Erde of plus munies, d'énormes bûches , 
toielles onp fe Porte La bigarrure que Vinégalité dee 
sais6s jetté; ä SC rangit dep dames, les unes perdues. & 
e BEE van Sdpminant le prétoire de toute 
& Öscillätions frêquentes de ces ÎFêlés escabeaux qui menacent à 
instant de renverser celles qui s’y sont assises, tout cela donne ent 
physionomie nouvelle à audience et répand une vive: gité dans les 
la foule. 
L'audience est ouverte à 10 heures et demie. L’audition des témoins 
nue. Plusieurs médecins sont consultés sur la question de savoir si ja 
a pujeter un cri épouvantable, comme le dit Rousselet. Ils ne peuve 
der la question, mais la chose est possible. dl 
La fille Mérandon est räppelée „et, sur linterpellâtioú de M: le prei 8 
elle affirme que, dele chambre d'Edouard, on entendait bemuer les ok 
les meubles du-bureau, et que par conséquent on aurgit entenda un crd 
Edouard Donon convient du fait, mais jl n’a rien entendu. _ 
Des billets et effets renvoyés par "Rousdelet, étâiènt tous rogùês, raft 
‚ ide les faire entrer dans les enveloppes. 8 
Dee Audience dus 1e jer geilt” 4 
ì RÉQUISITOIRE, - , 
H u. le proeureur-général a la. parole. Dans les premiers jours de cètiaë 
up crime affreux a jeté la consternation dans uné confrée' voisine où 
[bituellement lá paix et le calinte: Comme si riën rie devait manquer à ef 
‘du crime , il fut commisen pléiri jour. Un habitant de Pontoise qui:se 
‘des opérations d’escompte fut assassiné en plein j jeur.chez lui ,un jo 
chéance , le 15 janvier. On se demanda ce qu'on avait à oepérer pour k Ô 
jrité des personnes et la conservation de sa fortune,sì.„ên plein jóur;'dus) 
‚de Paris, on pouvait ainsi assástiner.' Un vol considérable deffets da cot 
accompagna le crime. Ke jeune Ed „connaître lui-même 
fre’ dès valeurs volées. @n'était à leur fecherche lorsqu’on envoya: 
\purtie.deèes efféts tiu damicilerde la victirhe.Ce n’éteient.done pas des fd 





\commerciales dû sieur, Donon {a 


M: le procureur-général résumé ile éltbonstances de Varréstátiert” sof 
$ justice audit laspremiène révélation. Cette femme a dit que son mari l’avalij 
menés,, malgré slieh Aar oise,.dans une voiture, Je. tijianvier au matin 
premiêre : ré syélats Gon mie ajustice, sur les rades is ly Ea upable. Roúss oe 
‘airê FEN 
C?est done Rousselet, achifssiaasdintinnitó dh malu Den gl 
‚fitant dù moment où’sa victisse-etbiegif. Je feu). lui assène uns En 
‘tempe droite ; le malhepreus | Donon; també, ousse des eris vio ens, 
‘Pachever, l'assassin Tui porte trois duties fed ps sur'la: tête, dee 
victime le long dl lá boisure de la croïsée, fermé les rideaux-qüi portent @ 
‚preinte de sÁ’xfihfn; Gnsanglantée, et enlève l'argenferie, les billets de Ji 
set 800 francs ou 1,000 francs en argent et les effets de, commerce pui 
pose de fausses signatures sur auelguen. billets nécessaires à'sa cupiditò 7 
|egm mplété. Je,meurkoe ggnle val et d 
„le procureur-gen sral; Herren avec ‘unè ‘êloquenée inciátve eten 
‘nante les faits matériels concernant Rousselet, le sang-froid avec. legs 
crime affreux a été commis; ne Toit pas de: rapentit. dane ‘cette tombe 
au pied de la cabane où il a, été: arrêté et.dans ces larmes qu'il répand de # 
en temps. Out, dit-il, Rousseletest un grand coupable, maáis il y a enét®} 
erime plus odieux, ce serait celui de jerdre Îe fils aprés avoir asbaseind lef 
Ul n’y aurdit pas’ de nor, d'biprestiën ‘eser forte pour le caractériser 
\ Edéuard Dohozi lest voupable; tóus-averà j ed an essassin, ot, un Pe 
| ; (Rousselet;verse-Auelques Jarmes. Edpnard, garde son, itude d'inse 


qui ne l'a pas quitté pendaní les débats.) 
| de EN add se Mei -od 








M. le procureur-göriëral indiste sur cò'i 
ment à Îf-heùres; a'dit“’être levé. plùs tôt le lb janvier; ik s'esten on 
i billé-et:chaussé, test qu voulait : être pré ôt à tat érénement ;et il e 


en ï en 
| parma jet a sert geet aaneen, euvre 


öti ach& 
: son geuvre. Il y avait'au: 






15, de 8 à il Meùres, 3-henres de liberté poùf 
‚ mettre lassassinat, 3 heures pour veitlef à ce que Hassassin eût la plenitu® 8 
cette liberté. Edouard seul arpurvettteretfrvoriser lassassin ; c'est lui & 
été Pintetthëdiaire ‘entre Wásvacbile ethic pôre , fl: abt ile véritalde coro 
Edouard: éthit lärpendant8 heures: vayons- ge qu'il aki pendent les HU 
de la mission qu'il s’était dennée. Pe 

Rappel t les cendres qui ont été mises sur’ “Je öé eN dink’ te! boreat’® on 
| procureur-général” iinpute à Edouard de Teá’ ‘avorr Tu thêrde répäidurd AS 
selet n’avait aucun intérêt à jeter des veridves su je'oadavre de sa zvieting 
qut m'aveit que quelgues minutes à regter; Et Edquard n'a rien vu’; :À in 
fe Mystères de Paris pendant qu*l niet, assassinèr són jen, Ta dit APR 
personnes qué ‘son pre était sorti. Or, la kaïsori ; le: bon ’séns-s” 
| qué mous ajoutions, foi, à: ces déclaratiang; Son pere ne evans” sent 
jour d'échéance. A d'autres, ita dit que so pêre étar aris; p d'af 
au contraïré;, qú’il ëtait allé à' 'PHermitage. ne pouvdit choire Bi pare 8 
il devait le croire dans éon bútead, "” ” 

Apròsqvotr bhi Edouárd pas à paé-dts' Hi jouriibe de 15, janvier, 1D B 
cureur-général le suit:dáns toutòs ses. démàrches aprèsle crime, … … 

„M.lè procureurrgénéräl demandg au jury un verdict de culpabilité ; ry gs 
deux acqusés — L’arccusé. Edau d baisse un pau ns die, les yeux du p te 
accusé ont été constamment Ee s sûr Pirmage du Chridt ee reauiditorre 
de 8 heures à deux heures 1,4, et produit une vive sensation. a Dat 8 
est suspendue et reprise au bout d'une demi:heare: 

N° Nogent St-Laurent préserite: la défense: de Rousselet, il fait un à 
clémence du jury en se.fondant sur, la, epontangité de ses ayeus…… : 

Me Chais-F'Eat-Ange va conmmencer à., plaider Poyr Donor-Ca dot —M 
ne sera rendu que dans la nuit ; si on ne ele: tenivole pek ú deu aa arg 
pliques et la gelet a ie 


tin hiehdd 


Ü 








done bled Rie ide eoenpténds vei Ariens'e'est. EE ue: & 
iqui est malin im iT à comprendro, Boorn vol 


rake N a dep veer iser Ee 











eraann à hed 


Ke Tuna soin his ooi rendre. 
i zhe rasbienitát, Karl? ee 


Il estì Din 
— 0 
— li &tfep wl 5 
—Quest-ce qui se enden en Uya ‘quelque chose: Karl part, re 
‚ repart… et À 
—ll ne s'agit pas de Kari, hate det toi; biejdatramé comme un loupä 
malin comme ún-réherd, etiguand Eh wir detinijge Karl... 
Et Morok frappa cordialement sur Pépanle dú leden: changesat niee. à 
de physionomie et aide Ee, 
— Noi, plint 
zalm, Preuren. aat a 
'e aapeecagmaln. ‚pourjle 
ET mpier 
' Eri ve, Ee 
Tule v ver Sore, 
cile? en 


—Eat-oe di 
reretiinn le verrngg. 
ds hed ij di mer 
Hi te 
/ 05 
Dit hie 


AE: ag pe idol dû vei? dé ki 
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hie Ere Ae Oe Be ip 
ke Heen wont 
Webleden, se wis bat hide ide wsigdaddbget Bb 
den re mes ordres, 


Cedisant, le prophête descendit du ‘grenierpan hr ij 


ir ipigs 
A 
D. KET 













ES 


Nouvelles, A'angletenre. 
fp PEN ; Lon res, 30 juin. 
8 Times arte ibie mronvendlte arie, datéerdu 29 j juin: 
@ dividende du 3 dk C. Poelie qui écheoit le 30 juin a 


Annoncé- io Ome 6:agee raison qne l'avis-n'eût 
êté dam né ide 'avâice comme etest 1 ‚usagê. 







>, PERU sagt pour: beaagoup dend.pe.revardy s 
Aänoncent le, Paiement de des dividendes que qäägdl ils ont les 
ds. L'avis-dé pÂiement n'a pródùit aucun effsE&ur les fonds, 
èinises áyarit été ariuoticóes: fornüëltemient de: Madrid. - 
En Ëford' ëhahéelier a con voquiò, la. chambre des lords, du 1e 
bars Pour. juger le: een eu. cassation. de M. O'Lonreltet 
femâatres eondamnés. „ ENGTE ” 
EN ik Terbraitest répandu quel les ouvrièrs des indcafncteres de. 
Êhetör et des villes voisines'sónt' súr le point de süspendré |; 
Ee URN vanx pour demander: nne augmentation.de salaire, . 
Ë — On a reu l'avis aujourd’ hai que-le 17 aa matin la grande |. 
on wed it }. Masson, à Waterbeach; A'été ineendiéd. Le thinistre 
ek té moffert 200 liv: sterl, de- récompense à tonte per- 
MNN ferá connaître le eompable.Lurdî, difas’ la nait,la fer= 
ie CN KLyné, 4 Sifviek, ‘dans lé Corhifnailles; xr été incendiée, 
ee Bgdeux étables, d'autres bätlien ts à adjacents eonténant 300 
ue de roseaux et une grande quantité de bois d'orme scié, 
NPrEsoir, des instruments de labourage, ont ètéla proie des 


En Ben ies et24 am eutons Ahl Ur autre incendie a 
Puh etos: 











EEP rt dn je; On dit ayoin ga än Ín-s 


E{ The Globe) & 
zen TR oui Agis qúBII&E sont les forces 
En dànt F7 hrbaispose éd Bercouieit ‘datis les diver: 
til don A Alertanbe hà: Malte, le Formidable, de 84, 
àl ben du picedArhisl Owen, semmandant en chef; le Ceylan, | 
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&ò maltotiers de: la renommée. Pour peu qu'on n'y prenne 
je deviendront aussi vains, aussi paissans que leurs pré- 
ves. Quelgue'jemr on sera obligé de fairo une rêvolu- 
gede cêclanre. Noyez. déjà, À propos de F'impôt dont on 
5 Nhrper, quels singuliers scrupules se sont fait jour. 
dite ene arche,sainte à laquelle personne, 


dats Fina 








L'ant 


H 


n'ose ‘toiehen: ,Beancuup. de dóputés pourtant changeraient | 
d'aris, s'ils savaient combien de fois Aeur éloquenee a dû cé- | 


der le pas au racahout et à la pommade du lion. Que d'incon- 
vóntens cependant daas an pareil monapole! N'arons-nous pas 


vi des eumpagnies, exploitant alles-mêmes les bènéfiacs de, 


teur position; acheter. Jes-Fonds de magasin de libraïrie,. des, 







dee au rebuigdiänonder la-France de mauvais livres’ 
„que oordsieij & ment, des bons, grâce à un formidahle 
dept PGRNDAEEs, dont le prix, énorme pour d'atitres, 





n'était qu'un fardeaa léger pour les spéculateurs? Qu'arrive- 
erait-il, si, prenant sous sa protection certaines industries, le mo- 
nopole fermait à tontes les autres les voies. dp la publicité? Nous 
-ne parlons ici que de | aanonce patèente, publique, avórëe, ais 
quelqnefois elle se déguise ; V'ätihônte, c'est le Pratée moderne. 
Vaus la retroggez sous la;vobe doetorale da premier-Paris; elle 
sa egehe au milien des chiffres du statisticien ou du professeur 
diéeetbarie politiqua Aver: vous un intérêt à faire prévaloit, 
à propes des vins, des saeres au des chemins de fer, on vous cò- 
dere volontiers-deug au trois colonnes.de polämique. Hy a-des 
jodenaauayuiatfeeinent les questions, Voulez-vons monopoliser. 
la-questiomde IuSèrsie, je sais an journal qui vous a liwrova:, 


r) E ï CA en? . : 5 GE ebi daz E 
c'est: Ja deratëre gai lui. reste, parexeraple ; eutet liwaukres 


oRttraavó un plaecment-avantageuk. :.ciobteinh et 
“@ntre i'ihfluence qst'etle exerce sar tao literaturen gone- 
ral \'ahnarlee-n'a-t-elle pas sa Jittérature particnlière.? Elle a 
-colguis:und plage trop;importinte :dâns la socibté püug n'être 
pas reprósdatóe dans le in gon. Elle a son éompte-rendu 
hethieoinadaine coihoio. les thôâtes; tes: Iiveäs èt lesdalons, La 
dAistêuso vaeped -e'eat la mase dwcgtifiohet. … Rn 
1db0nasi rrons: eu: comineneer. cette littératurede boutique, Ge 
sont dee femuies 5 
Bidnede Hdnrioncdleuldds anblkis- qui, déguisós sóns le ebstume 
féinining posdrent dès-sages princijes da goût en ‘inatièra d'a- 
jaevnouts Gipibedé. … Uréita V'importante question, dela gui-. 
púpe epcfeenas:ú teigaire:;. Asbélie d'A. 5. smádita-une-rétolu-. 


sn Hache en prerant an petit verre. : Undiouvelle 


dina sabhita derrièrd ces pssttdonymes.. G'est à 


Kanirmiered gab rious derensde crêatian desealieots Kitkorpires. El 
‚uie fouillpton. indastriet:aogniert tous les jaüùrs une ndúvelle. 


itàpurtanoeparent pen dara dötrônò \'autre. Comment párler 
en elles d-umtpomnie: de erivache. ciselée, sans émettre quel - 


debebpbtigttons sas kart-2.Est-il possibló de dócrireles toi-, 
leni lâiensiá barpiremière représentation du Thóâtre-. 
Frpimpais:vu:des. Itakions:sans: dire. qwekques mots de la: pièce 


leenen pu: 
mifuvelle ?. Seshitsik cóuveagbie.de vanter.la reliare d'un livre 
sans brbohen 4 ú 
ewebvepie-sendu) be feuilleton, indastriel empiète sar son con- 
fedkrogde 


mière pages il s'occupe.de'poêsie, de: peinture’, 


de nruisiee: ‘Nhwans- sous pag. vu derniêresnent, dans une 
feuibte qui sé. pige cepenilhaf da 
tvionmesnremàun paòlo,gweldises wòtres d'óloge première qua- 


ieéP: L'antdar:d' whe :Courrouai de poète,:M. Coùstant Hilbey,. 
dóit-êtresinguliëremient flattá d’ nne. approbatión dont le tarif: 
so trouve: du vazisd, et:leh journaux, ne fût-te qlie per respect: 

uk da: muse, -dórraient-ijs se:prêter à ces excantricits de l'a- : 
eeu epropref!iksez- vous un drame-ou une pendule, ‘an roman- 


dupreólixind laacer,.suiver-moi dans. un bureau de journal, 
oalres emtte ponte: gip,deoens de: laquelle on lit ces mots magi- 
ed varklogaêst.. Veorpeze tons -dergièrd ee grillage cét hounme: 


ui aligne deg chiffres ster ùn régistre ernsdent PC estlavbnemr., 


tébren bonnet noiv et qn lunettes vertes. Saluez le pirbposëäiax. 
zéelames, dóébattez-avee tui les. conditions de votre apöthéoae; 


weaurgeat. Ven de Ereen cdi aad nt Sata LME et AN 
cal aidit que le mrilleur juge-d*une pièce était le caiösiee. du: 
ededâtre; levdaritäbte rádatteurven-chef, du jaarnal quotidien, 
e'estlle fermtendes.annoaeds. Kl sègne et-gouverne,mômò. dans. 
„Fesfeuri8lesdes plaaisanstitntiennetles. La pólitigud:ehlesmädte,: 


‘ eaiusepdabraineigspácinase„est.obligóe,de lui faire.das conces- 
Abus) reprdogondiderat ionsrélevdes, que d'apengus profonds ou. 


rn eten gquederórólatiansse natùre,à. éclairer les tónèbres 
Landiplorwatte ; vint êtó-sacrifós à la deseriptien.d' op nouvent: 
système de parapluie! Si Montesquieu apportait-aujonrd’ bui à- 
uerjoorsakaachagitrede I Esprtt dea Lois, ìl serait foraë d'at- 
tend re,-drg vaals entiers; le bon plaisir de la-réélarae. .  … … « 
-bEe detintératieee, vette pauvre littératnte déjà tant sacrifike, à: 
quel deaf gaolwagen'est-elle. pas soumise,à quels. autrages n'est 
ellé&:pas en: batte? BRIO 5 STR 


z:Nejenyoús He jeune hemme qui traverse: la'eour du journal 
dakieVattstozie. der ba móditation? G'est 1'autenr du feuilleton. de 
de. valk, kp roman emvest.à.son-dábut ; c'est le:prolegue qu'on 
imprime. Le saccès dépend svùroat de de première iswpresgion. 
Eb ehetoha:; tunt ervenant odrrigór,sen ópredves ; à'se rendre 


eumpte do sen ‘eavebs N'asterl niem oublió dans lapeinsneade | 


sag payumge? de hònos-ont-:l bisinipost Pne maaque-t-il sien an 
porteaötyde: Vhóroind  !Nan,: le vent; qe bansibgra,de: Aorfeat, 
qeeiedrehtuard, han ia ief Lbes Blik punt hl ù:Hhoninon kant: yrest..hed 


prendigebì ‘daodes ch! hóeospaesipreraidres;amosnsp de premièn | 
bebalóveptinget riepc biest--omis. ORL blen, choselure 
saitjende gnêpelssandpuri leintrderkps; iùnocense,-piedkÂnda= 


Foesepiba: tout desied à sor hêlroïne. bl geavit V'asonlier d'nn-pas 
jorbas;ij epurit eit shigeant àsan Ariominherds ladorsain;govr- 
vorgujikfnsmechiantefjdelghee rnssigaols: danskes arbres, qu'il 
afòntenqw’ aide eà-led autrescoramennent: à aimer „:Edgar-a 
ópuisé da: oaupe:amiòre, du -dédeachintement,.pourva.snrtout 


ED pride ráoniter: po rveriee: dela blinde Elvinè, Agek ira |, 







botte sans couture ou d' tin cosunêtiqüie pour la barbese plaignait 


et Mile Elvire, le journal devait-il se mettre en frais de supplé- 


relisez Winkelmana et vasari.; vans éxplorez les coins et revoins. 






i-d'abod vnt:tenu T'êventail de la critique: 


elques higbes; sar l'autear? De compto-rdndu . 


da gravité, le eritique de comp-: 


\préocoppent.de oe dangs ‚ Urië proposilian g ótó faite à la cham- 
‘bie pour, abolir l'impôt gli: ì 

ì : {propositia- pent avoir d'excellens résultats. … 
# tient ka gloire en partie double, il vonis en donnera pour vo-: porn p 5 Ei 8 
Te … 255 _…_Í prgssedu droit de timbre, a voûlu rêtablir l'óga 
‚Les apis, les. annonêes, les 'G 





seignes Re FS joutés tes É ters tie Pte 
faire aisd, bren: 


(qui n'angoncent pas. Les jé t'dails Ys “ber 
‚qu'elfes tient de leur. obli, ié córaperisádibn plad qnestf- 
fisante à P'impôt ; les autres sait êctasdes pal’ Tul.'Letinibretend' 
‚presque , hie 
jà une opinion: àw â.nns idée.Le;sont, calles-là pogrtantyqu it 
:faadrait:favoriser.… nr Een an Ar 
' soLladoptiön.d'un impât.sur F'áanonee. serait plas rationnelle |, 
que la suppression.du timbre, L'Angleterre nous a montré la 

route à.suivre. Le fait anormgl.d'une industrie qii se vend au- 


bien, il est sûr du- succès ; déjà il. se voit-entgaré d'éditeurs qui | “=> 
‘vìennent Ini commander des romans en dix volumes, … 


: Il entre dans le bureau de rêdaction, il demande son épreuve. 


rette! Les arbres, le torrent , la. vieille tour , ont dispar’; on a 
suppri.né dix ans dé la vie de son hèros ; de toutes ses grâces, il 
ne reste plus à I'héfoïne que son pied d’ Kndalouse et sou teint 
de lys qu'on lui a laiséó. par respect hdmain. L'inventeur d'une 


depuis plusieursjorrs ‘des retards qu'vn.appoftait à puhlier sa 
loire, Par ainoum dela betle nature, pamintérêt pour M. Edgar 


ment? Eeen 
Its sont parfois bien à plaindre, ceux qui font des romans- 
feuiltetons ! hr ï > oe 


Mais ce n'est pas tout encore, Jesuppose qu'on vous ait char- 


gè de rendre compte de l'exposition. Vous vous préparez par-de 
consciericieuses órudes à remplir cette importante mission. Vous 


da- Louvre, vous pénétrez dans les-ténèbres visibles de la salle 
desculptare, vous affrontez les.périls de la galerie de bois; quand 
vous.savez votre salon sur le.baût, du livret, vous lancez votre. 
premier article. Critique inpagttal, vans signalegune décadence 
sensible danste talent dut peintrp trais étoites,-qui ent pendant 
plusienrs années les.honnedts del exposition ; vous vous croyez. 
pbligé de. déclarer beheert que son voloris-est terae,- 
ite son dessìn manque de viguúdbr, due déé premiers. plans sont 
d’ un effet des plus désagréábles. Voûs ‘êtes un peu sóvère, peut- 
être, mais ne duit-on past'ërë-avec les gens de talect ?, Vous 
vous reposez sur voire conseieïike, et vous coinptez sur la gravi- 
té du journal pour dofiner plus de poids à votre jugement. 
__Danste même numéro qui dontieitË votre article, à côté de 
lui„en fenilleton comme lui, fous lisez lè paragraphe suivant. 
« La foule se porte dans les magásins‘ de: Kornnman pour y ad- 
mirer. dex jableaux nouvéauX. du côlèbre tföïs êtoiles dont les 
ouvragesspnt sana contredit Ieë plus reimgrguables de l'expasi-. 
tion. Jamais Jetnlènt de pe gránd arfiste ne 4 êlait êlevó si haut. 
Pour la Werden dat plmierf plint, pour fa vivacité da cola. 
riset la vigueur du dessin ; tre 8 “étoiles, au dire des véritables 
cannaisseurs, peut le dispute {ûx maîtres de Ì' école italienne. » 

Voilà.les tours que l'annonce joue presque journellement à 
lacritique. 

‚Si par, hasard on vous, corifie'une revue de livres, c'est bien 
uoe autre.pffaire. Vous oe, vuates pas être möchant, mais vous 


tenez cependani à faire preuvrdd’ une certairie honnêteté. Ils'a-' 


gitd'un. roman en ‚deux volutnes intitulé : ' Eglogue des Lar-: 


mes. tout ep ;rendant justive au -mrörite de cé lìvre, vous pensez 


qu'il n'est'pas destiné À un suceês aussi grand que. Manon Les- 
caut et Zadig. L'anteur de T Êjloguedes Larifses est sans contre: 
dît ua 'fioriiné Ze (alBgbS ‘mais T ne'-vóas® prfrait pas ceperidan: 


Cc 
avoir ni ront. àPMhiEAdtht ddsehdibitits ‘Goe Fabbé Próvost, ui: Ô En 


ter 


tout-à-faït adtint A'bsprit qië Voltoire; Kussitât l'article paru, 
le feridier arrive ats burdinddtföurnal St sé plaint, il pleure, il 


s'arrache lès bheveux. Afkatüér aa'éästeür qdi fait vingt-cing 


mille franes d'annónce pat âk, vois vouter dòhe nous ruiner Het 
„Ge nous prodgit ar'eld Lade: Ui eritique' plus complai- 


sant est chargò de réparer à ltinstant mêmië Jes excòs d'une ri- 


gueur inusitée, Si le ródactêienthélsait vivre,’ il -vous éerit | 


púur voir si vous ‘voulez vòùscharger vous-même de ce soin. . 


“_A qtai bon parler mainteräit des acteurs déclarós dôtesta- 
‘bles à la première page et portés wöx nues à la setonde, des pi”: 


ces eondamrnées qui attirent la foute et sont- destinées, quelques 
lignes plus loin, à un succès de cent zéprösentations ; ce-sont là. 


des contradictions qui ne mótitent pas qu'on:les relève. Nousen |. 
avons agsez dit pour fateo'vair tout le-dommage- que-canse- 6; laf: 


littóratureune industrie qii,rénfermée dans desodnditions,mo-. 


rale, pourrait lui êtresi ite. Pourquoi la première vietime de 


cette anarchie, le feuilleton, f"éssaie-t-il pas de protester ? Hé- 
lag He fpnilleton, sans césse ménipé, pâr „le fomam, sent qu'il 
n'pst plas-nócessnire ; il GaurBb'la'tête devant son impuissance,. 
etlion.deyena vieux, il regoîtäans sourcillerle coup de pied de 
‚Le mal est-il sans rsmède,“et sommes-nous destines-À voir, 
tout ‚ae qui-agrandit N'intelfiëËnce, tout ce qui;fait la vie d'une, 


‚nation, la. littératgre, les béduxcarts, la politiqne, courber la 


tête sons le jaug de l'induartie?. N' pa steil pas là un danger pour, 


le meorale publique? ; puis bh ztemigis.Îës esprits sérieux se 
er. 


Úmbre'en, matière,de- presse. Cette 
La législation du consulat“et de“l’empire,, î 
ì ité dans la loi. 


chés de 










‚anos, ótaient Sourpisès,aù tifibre il éât 6rö injuste denter- | _ {Cinq pout dent Ie Sg 
jceptgr Jep journa, Es, loes jú ds Mti A tables’ en- [France ... Tronn irgöpt 
whe af (ontes Tel’ ci gependant |: : 


brente eni: bs TeuillEs: 
‘ Ta Era ar Brrr aaf 
et 


impossibles, en Fraiyce, fes énir Brises "Ad dövohiëmònt 


dessonsdui prix de revient cesserait de se produire. Ne trouvant 


: plus dans les annonces. les nioyens. de combler leur deficit; les 


journaux:à 40 frames rentzeraient.dans les conditions. òrdinai- 
res. Laléónonrrence serait tragsportöe sur le terraia, moral, qui 
est leaantqai,lni convienne,.paroa qu’ alers elle s’appelle, óma- 
lation,:et la' littérature rie.seraik plus le. prospectus. zivant placé 
àT'entoêerde lacharaque du premier charlatanrde. la „bublicitò. 
La Ms atesbpoint faite pont sarsis de chaperpn,à :l industrie. 


1 Gea iddas trieryshenant 1ô4 u: tpod, Vôrerlest-donné ; Il fau 
espéren gejannask-oantan on darspentsean.p Ree 
espritshûinnèges par la phraan à,Ai mede, 414 a, qu0 


Ave; et quesoetjuolgne choy om Jefpetel ino: 1 jon 
org CESO au gr il dS OlR ne OD Jarrat on 
BOEM Eatit vat Sein Dilts 1909 Db in sa oefen 
=IRO Oet bes Bien sel 4! vi etek …: Tek 
MOES BUI si io-itelon on debmn.! 
î Dn Met ep en: 
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tnafchandises quêlcon- |: 
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ston 
PP \) Optieien-Mecamtoien de ta Od 
ON ‚ML … _ Ak Noordeinde, d Lu Haye. 


„A l'hongèúr dtannoncer su Public qu’il se rendra le 4 de ce mois à Har 
où lon pourra le conshlter dans la maison de Mme la Veuve 
terne , däfis tárue dite Kruésstraat à Harlem. EE 

Les suites fandstes qú’occasionne souvent l'emploide imauvaises tenet 
lui fait un devoir d’appeler l'attention sérieuse du Pablie de ne pas se con 
‘Iégèrement à cétte fonle de marchaads de Junettes, qui, sans-considéretäë 
danger auquel ils exposent le monde, ae cherchent qu'à vendre une pals 
delunettes. en : 

_Une longue expérienèe pratique lui « valu la confiance générale et iKOl 
pêre que le Public le lui oontinuera. 08 _Á 


Il né séjournera que peu de jours à Harlem. . 

Le célèbre Dentist We Ragers de Paris $ viendra le ier Août visiterd 
La Haye, où il ne séjoucnera que huit jours, les personnes qui désirent le oo 
: sulter poutentadressér leur lettres eachetdes à Mr. MAITLAND, à "HOUS 
de Bellevue ou le Dr ROGERS descendra, 64407 
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. We E v, 
À10-C EE JUIF ERRAAT, Ä10 
Va arriver chez EF, CANONGETTE „ à Amsterdeans , 
province, chez ses dépositaires „et chez les principaux libraires, aupguels wij 
remise canvenable permet fes mêmes priz ; les livraisons auront plus de G@ 
et les vol. plus de 120 pages; pris de ta liv. gd.‘ pap. satiné 20 c. petit pé 
erd. div. seulement 40 c. Beau-portrait d’E. Súe 40, à 5lvo. gratis aux AN 
fers souseripteùrs ;.à aausg de Laatrême modicité du prix, óordre franea. ' 7 


N ë B BA Lait Reit, nn ‚ …: 
… SOCHÊTÉ DES PÁGULBATS A VAPEUR.: 
Pedro gam Web 4 BNPRRO2Ne 0 0 

ARE EET Dee ait A dn 5 i 
Ee Miitre et lé wd} 
Le steamer Hambeurg , carêthinb Mangssat, partird’ dé! btteivddë 
le matin de vendredi, 5juillet. « ed 

S’'adresser à MM. Smith et 6e. , Boompjes, A 170, à Rotterdam. us 
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> Dito de Rötte 
‚Act. dulac de Harlem. . . . 5- 
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\Dettedifféréen Paris... | 
Ardoin … OEE PR aa B 
NN Obligatións G5üiBEormp.. 5 f 
Autriche. {Dito métalliques . a …… k 
‘France n vn Artseriptions dù Grand-Livre El 
Pörofnë'efsenbneK8B8 : 2 Voos Ooa 
| kr Lede ek Id. BEE ande 
Portugal. »Onligations à ohdres „…. Zil 454, 
_ Les intégrales se sont um gpg zolerses de la baisse qu'elles avêient é 
‚vée hier, Tous leò autreg Gus hollandais sé mginliènnent à leurs : 
dohióa été instgnilänt en ce quï Yolléhe les fonds étrangets: “Leve 


Espaguê 4 “Peferred eemnes. 
(Dito dito . …n ……… 
Brésika ;: « Empruat à Londres 1839, .. 
5 1 45: 
pläs termes et les grecs plas offerte. 


pagfrólae; les poftigais étaient ua pea 


« … Derniers priz à 5 heures: 2} „fo 
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H ie, dttò active …. ....s 
‘Belgiqtte re h' Dité es ved 3 PaP) . 
' br SU dek Banque belge eeb ne ee 

Etats-Unis .Obligations de la Banque . …, 


La liquidation se fait en baisse. Le 3 p.c. cotéau plus haut à 8205: 6% 
; contant, reste k 8190 fin dourant , 8170 en liquidation. A la fin de,la bpwess; 
fles, reports: qui étaiant à.10 c. evt montés à Î7}et20 c. Le 5 p. o, a sui 
fi meuvemênt du 3 p.c. ef reat® & ARR. Ea ligurdation 122 05 coinptas 
123 35 fin courant. Report 80 à So fr. Cette beidik ‘tient'à la’ pútitin 
F nratchié dt’ dudsi 9 F'article ‘du Moniteur sul detation; Les geus.de'bo 
, voynijns vo iwen wiiuistòre dans cet atticks oficiel sujet, de. tautp B 
MEE EE ae ner os se 

EE belges se veldront 5 p. c. (1840)1041; 2, £ ; 5 p. c. (1639) 

: Te sn dh hade de douseripteais plus te noúrel dbrunt felt boe effe sie 
EE erdee Seen egt pd 
" La rente de Naples continue de baisser 9865. En fonds espagriols ùa, 
seulement le 8 p‚‚o. à 345 en baisse de } depuis samedi , affaires schhs-tat 
Tile EAR NEN ee et en ew ie 5 
vod ol A, Home PAeingge AA JEE. ind 
Métallianies: Do Pe _ Neples oo De con Ardóins, Ha Hij ed 
Dette difféide 'âncien, ». — Passtve, Í9/,». — Late de Hesse, 2, +4 "CANE 
prés! kâ' e £ heures. Atétoin FMO ps de mc k E70 a0- KT; 
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